
En toutes circonstances, je rappelle notre rôle rassembleur et fédérateur des vallées Longue
et Mimente. En 2014, notre action s’inscrit totalement sur cette ligne, que ce soit à propos
de l’avancement du projet de livret 2 ”Les chemins de la liberté” (pour lequel Laurent Aiglon
et Henry Mouysset accomplissent un travail remarquable et pour lequel madame Koosma-
nian a réalisé une aquarelle superbe), ou qu’il s’agisse des cours d’occitan ou encore de l'ou-
verture des chemins appelés à devenir la future Ligne verte... Nous aurions voulu participer
plus efficacement à la restauration de l’église de Saint-Julien d’Arpaon en organisant une
fête dont les bénéfices auraient été reversés ; hélas, le calendrier des festivités et des divers
intervenants ne l’a pas permis en 2014, mais nous n’abandonnons pas cette idée. 

Nos festivités arrivent à grands pas, nous comptons vous y retrouver nombreuses et nom-
breux afin de partager des moments chaleureux. Vous trouverez en pages intérieures le ca-
lendrier des manifestations, avec les moyens de se renseigner ou de s’y inscrire.

J’invite tous ceux qui soutiennent notre action à nous rejoindre lors de nos journées de tra-
vail, que ce soit pour l’ouverture de ”Chemin de la Ligne verte”, de ”La journée chinoise”, sur
le projet de l’église de Saint-Julien d’Arpaon, ou dans tout autre ”aventure humaine” qui
pourrait voir le jour (voir article intérieur).

Guy Benoit, Président de l‘association ”Du CéFéDé à La Ligne Verte”
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Continuons
à creuser notre sillon...
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elles ne sont pas parties parce que il y en
avait plus…”  Ce témoignage révèle la prise
de conscience qu’un monde ancestral avait
pris fin.    
Les entreprises indus-
trielles elles mêmes ne
purent que constater les
dégâts. La compagnie
des mines de la
Grand’Combe eut à
déplorer la perte de
421 mineurs et em-
ployés, soit environ 10 %
des ses effectifs sans
parler des nombreux mu-
tilés qui n’ont jamais pu
reprendre leur ancien
poste. En conséquence
elle dut recruter des mi-
neurs polonais dès 1918-1919. On oublie de
dire que l’immigration est un phénomène né
de la grande guerre.
Les 14 communes stations du CFD n’ont pas
été épargnées puisque tous leur monument
aux morts confondus, ce sont 348 jeunes
hommes qui ont perdu la vie dans le conflit.
Les deux communes les plus endeuillées ont
été les deux stations terminus, à savoir Florac
(64) et Sainte Cécile d’Andorge (51).
Le trafic du CFD a souffert de la dépopula-
tion et de l’exode rural qui a suivi. Alors pour-
quoi commémorer cette guerre ? Il nous faut
revisiter ensemble notre histoire, compren-
dre le sens d’un conflit dont le mobile sem-
ble dérisoire (un jeu d’alliance) et qui s’est
enlisé dans l’horreur des sacrifices humains
presque rituels dans des tranchées. Le sui-
cide européen doit interroger notre citoyen-
neté.
C’est aussi repenser en conscience à toutes
les souffrances de nos aïeuls, aux 1 397 800
morts au combat mais aussi aux survivants
qui eurent eu à souffrir le reste de leur vie de
séquelles aussi bien physiques que mentales
(4 266 000 blessés militaires).
Comment bien commémorer le Centenaire
dans nos communes ? S’il a bien été préparé
par l’Etat et les historiens dont les publica-
tions vont inonder les librairies durant 4 ans,
il appartiendra à chaque village de marquer
cette période jusqu’au 11 novembre 2018,
Centenaire du cessez-le-feu. Il n’est pas facile
pour de petites communes de le faire sans
tomber dans le rituel des cérémonies de l’ar-
mistice. Quand elles ont encore des écoles,
elles peuvent les associer en faisant valoir
que si les anciennes nations belligérantes
sont en paix depuis 1945, leurs peuples ont
versé beaucoup de sang pour que leurs diri-
geants y consentent.       

La ligne historique

Parmi toutes les commémorations prévues
en 2014, le centenaire de la mobilisation du
2 août 1914 éclipsera tout autre anniversaire,
si l’on excepte bien sûr l’assassinat de Jean
Jaurès qui s’était produit deux jours aupara-
vant. Le tribun socialiste n’est-il pas consi-
déré comme la première victime de ce
conflit aux conséquences incalculables ?
Faut-il parler de guerre ou de génocides
pour chaque peuple engagé dans ce massa-
cre, aux premiers rangs desquels figuraient
la France et l’Allemagne ?
Avec le recul la première guerre mondiale
apparait comme la fin d’une civilisation
heureuse. Mon professeur d’histoire, Serge
Molostoff, d’origine russe, avait l’habitude
de dire : ”avant 1914, l’Europe dominait le
monde”, ce qui signifiait que les nations qui
la composaient avaient perdu plus que de la
chair à canon, elles y avaient perdu leur âme,
leur énergie, leur foi. En automne 1918 alors
que les combattants n’avaient pas encore eu
le temps de panser leurs plaies, la grippe
espagnole profitant ironiquement du
charnier de Verdun fondait comme un ra-
pace sur ses proies.
Les pertes humaines furent si nombreuses
pendant cette période d’hécatombes
qu’elles mortifièrent durablement les peu-
ples européens. L’humiliation allemande al-
lait susciter après-guerre une violence
politique inouïe et une figure hideuse entre
toutes… En France le pacifisme du ”plus ja-
mais ça” s’accommoda trop longtemps de la
menace nazie. Que dire de l’Italie fasciste qui
pactisa avec le diable ?
En Cévennes, 14-18 a achevé le déclin de la
petite propriété. La bêche et la faux restèrent
là où les paysans, croyant d’abord à un
incendie, les avaient posées quand en pleine
moisson les cloches sonnèrent la mobilisa-
tion.
Après l’énorme saignée démographique
nos vallées n’ont plus jamais été les mêmes.
Raoul Pic dans un entretien qu’il avait ac-
cordé à Jean-Noël Pelen en 1971 racontait
comment son épouse institutrice s’était re-
trouvée sans aucun élève en 1918 alors que
sa classe en comptait 32 en 1914 au petit ha-
meau du Castanet de Blannaves (Branoux) :
”Avant 1914, y avait du tout pour rien.
13 francs pour un pain de 3 kilos. Malgré que
le pays fût pauvre, les gens vivaient à leur
aise, très facilement, sans se tourmenter.
Puis quand est venu la guerre, il n’y a plus
resté personne ici, les gens ont eu à satiété
du travail. Pendant la première guerre, ici il
est mort 4 ou 5 individus et 3 ou 4 que la
grippe a tué. A la première guerre, les jeunes
filles ont commencé à s’en aller, à la seconde

L’appel à contribution à la population est aussi
vitale pour recueillir les témoignages des der-
niers fils et filles des ”poilus”.

A l’approche du mois d’août, mobilisons nous
contre l’avancée du sable de l’oubli qui désertifie
notre civilisation et ses enseignements.

Laurent Aiglon 
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Commémoration du 2 août 1914
Mobilisation générale !
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Une auberge 
qui ne manque pas d’Ayres

Ainsi, l’exemple de Simone, la mère
de Michel et figure bien connue de
tous ceux qui ont été amenés à fré-
quenter les lieux dans les an-
nées1980-90 (réputés pour une
cuisine simple mais savoureuse et
abondante), aidait son mari aux tra-
vaux agricoles et tout en reprenant
le commerce par obligation dans un
premier temps… Mais cette activité
s'est révélée être une grande pas-
sion pour l'accueil de tous les gens
de passage et son auberge était à
son image : ”on est n'importe qui, on
vient n'importe quand et comme
par miracle, par enchantement...

On fait partie de la famille, dans son cœur... En s'poussant un peu, reste
encore une petite place”.
Il faut rappeler que pendant des décennies, l’auberge Larguier a accueilli
moutons et bergers, faisant étape au hameau des Ayres lors des trans-
humances des troupeaux qui suivaient les drailles entre la plaine lan-
guedocienne et le mont Lozère, leur lieu de pâturage. ”Ma grand-mère
me racontait avoir vu passer 80 troupeaux de mille bêtes environ dans
l’année ! Mes parents, eux, en ont vu passer près d’une cinquantaine,
des années 1945 jusqu’aux années 60 environ ! Et pour ma part, j’ai mal-
heureusement vu le nombre de troupeaux s’amoindrir d’année en
année. Je me remémore ce temps où nous comptions quelquefois 3 ou
4 troupeaux par soir durant une dizaine de jours, réunis dans les cinq
parcs à moutons que nous avions bâtis avec mon père en barres de châ-
taignier. Les bergers venaient manger à notre table ; on comptait alors

un berger pour 500 bêtes.
A l’époque la transhumance
n’avait pas la popularité ac-
tuelle ; les bergers n’avaient
pas d’accompagnateurs, mis
à part leur fidèles chiens que
l’on nourrissait également.
Les bergers partaient dormir
à même la paille, pour un
repos bien mérité jusqu’à
4 heures du matin, pendant
que nous préparions les pe-
tits-déjeuners et pique-nique
du lendemain.”

Michel se souvient avec nostalgie de ce temps comme un moment de
festivité : ”Bien plus qu’un passage, toute l’histoire de ma famille et mon
enfance me reviennent lorsque j’entend au loin la cloche des moutons
descendant la draille.” 
Le premier, le deuxième et le quatrième dimanche qui suivaient la
St-Michel (29 septembre), "gavots" et "gavotes" venus du Bougès ou
du Mont Lozère étaient embauchés par les "rayols" des Cévennes, pour
la récolte des châtaignes qui étaient alors d'un bon profit (et le furent
surtout pendant les deux guerres de 14 et de 40). Les deux restaurants
de village tuaient pour tous ses clients cochons et moutons, parfois une
vache, qu'ils partageaient. Et la jeunesse dansait une partie de la nuit,
au son des orchestres. Sylvie Chabrol

Sources : Michel Larguier, M.Liquière (Revue Lou Païs n°105).

L’équipe de rédaction du Lien est
allée à la rencontre de Michel
Larguier, descendant d’une famille
installée aux Ayres depuis plusieurs
générations, et propriétaire de l’au-
berge dont la bâtisse a été témoins
de tant de fêtes et rassemblements
pour la transhumance ou la ”loue”,
qui ont tant marqué ce mythique
petit hameau cévenol.(*) 

Le mas où se tient actuellement
l’auberge était à l'origine une habi-
tation appartenant au comte Pellet
et une annexe du Château du Sou-
lier situé en contrebas des Ayres :
la porte de l'auberge est d'ailleurs gravée à son nom accolé à la date
1829. ”Une grande partie du hameau des Ayres (plusieurs habita-
tions ainsi que des terres) a été rachetée par mes arrières grands-
parents à des fins d’exploitation agricole, mais nous ne connaissons
pas la date exacte de cette acquisition. 
”En 1911, mes grands-parents ont hérité du mas et de certaines
terres. Ma grand-mère a alors créé dans cette maison une mercerie,

une épicerie, un tabac,
un restaurant et un hôtel”
témoigne Michel.
Au fil des années, la déserti-
fication du milieu rural a en-
trainé la fermeture de l'hôtel
et de la mercerie dans
un premier
temps. L'épice-
rie a continué
jusqu'aux an-
nées 60 et le
tabac jusqu'aux
environs de
1965. Pourtant,
cette grande
maison et ses
différentes acti-
vités a fait vivre
plusieurs géné-
rations sous le
même toit durant des années
; cela n'a plus été financière-
ment possible au grand re-
gret du père de Michel dans
les années 75, où il a été
contraint d'aller gagner sa
vie à la ville d’Alès…
Seul le restaurant demeure
encore à ce jour et s’il est au-
jourd’hui mis en gérance de-
puis 2009, il avait été jusque
là repris de pères en fils et
aux fourneaux de belles filles
en belles filles depuis plus
d'un siècle…

Ph
ot

o  
M

ich
el 

 La
rg

uie
r

Ph
ot

o  
M

ich
el 

 La
rg

uie
r



Ligne de cœur

14-18, une guerre

Il y a 100 ans...
Notre association souhaite s’associer
au Centenaire de la guerre 14–18. C’est
pourquoi nous publions ci-dessous les
manifestations organisées par les com-
munes de ”La ligne verte” concernées
et qui ont répondu à notre demande. 

Florac  •”Célébrations Artifices”
- Le 14  juillet 2014 à 23h : feux d’artifices
au Parc du Château. Théme : ”l’insou-
ciance du départ à la guerre”.
- Le 15 août 2014 à 23h : feux d’artifices
au Plan d’eau. Thème : ”la grande guerre”.

Florac  •”Sentier de mémoire et de paix”
C’ est un projet à vocation pédagogique
de création d’un site de mémoire au sein
du Parc Paul Arnal, classé Parc et Jardins.
Cet équipement pérenne de mémoire
14-18 sera composé de plusieurs pan-
neaux. Tous les élèves de Florac y seront
associés.
- Le 11 nov. 2014 : Inauguration du site. 
- Les 10 et 11 nov. 2014 sur le Chemin de
R.L. Stevenson : ”Marche pour la Paix”.
Une randonnée reliera  Florac à St-Jean
du Gard dans le cadre du Centenaire
1914 et des 20 ans de l’association ”Sur
le Chemin de RL Stevenson”, afin de
donner du sens aux valeurs du Conseil
de l’Europe et vivre ensemble ”l’esprit
Stevenson”.

Renseignements :
Mairie de Florac : 04.66.45.00.53

www.ville-florac.fr
Asso. Sur le Chemin de RL Stevenson : 

04.66.45.86.31
www.chemin-stevenson.org

OT de Florac et Ispagnac :
04.66.45.01.14
www.vacances-cevennes.com

Sainte-Cécile d’Andorge :
• 2 août 19h au village : rassemblement
au monument aux morts, les cloches
sonneront le tocsin, la population se
rassemblera en tenue de travail (c’est
la saison des moissons), les habitants in-
terpellent les élus, un débat s’engage
pour essayer de comprendre. Certains in-
tervenants lisent des textes d’époque.
Exposition en extérieur. Apéritif pour
clôturer. Suivront des manifestations
spécifiques durant 4 ans.

• 3 Août 21h dans la cour de l’école de
La Haute Levade : Jean-Claude Drouot,
célèbre comédien, viendra déclamer
Jaurès assassiné 3 jours avant la mobili-
sation, comme un signe avant-coureur
irréversible... 
Réservation au : 06.52.92.07.81

06 89 73 15 81

Guy Benoit
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Monique ? CFD...rer !
”Monique,

Alors Monique !! Encore un peu j’allais t’appeler ”maman”. C’est vrai, tu es un peu la mère poule
à tout le monde, notamment dans la Vallée Longue, tellement tu prends soin de tous, tellement
tu as envie que tout soit parfait… Mais commençons par le début...

Avant d’être Savajol, tu étais Melle Depeyre, originaire de Tulette dans la Drome provençale
(c’est magnifique, entre Bollène et Nyons). Tu fais des études d’infirmières, puis d’assistante
sociale à Marseille et tu feras toute ta carrière à ce poste à la CAF du Vaucluse. Vous comprenez
mieux à présent pourquoi c’est ”notre maman”... Elle a poursuivie sa carrière d’assistante,
mais bénévole en Vallée Longue.

Alors oui, je pourrais décliner tout ton état civil,
tous tes états de service, mais il y a tellement
de choses importantes à dire sur ton action ici,
que je voudrais simplement dire que tu as 2 filles
Colette et Agnès et 1 petite fille Louise. Tu es
mariée à ce grand peintre de Jean depuis 1971.
Retraitée en 2001, tu t’installes avec Jean à
St-Julien des Points où, pour de pas mourir
étouffée sous les châtaigners (il parait que c’est
la vrai raison), tu te lances à corps perdus dans
la vie associative. Les joyeux randonneurs, puis
le TAC, le CCAS, le CFD, l’ADMR... Bref ! Une bouli-
mie d’associatif et surtout une boulimie de servir
les autres. Sans chichis (c’est pas l’esprit maison),
sans flatteries, sans langue de bois, sans polé-
mique, sans cancan, mais avec ordre, méthode,
passion, un sens du travail bien fait et du sacrifice
exceptionnel, admirable.
Des hommes travaillent ? Il faut leur amener
du ravitaillement et des boissons... Il y a une
manifestation ? Il faut penser à ce que tous les
bénévoles ne manquent de rien... Il faut préparer
un repas pour le TAC ? C’est Monique (et Colette) qui s’y cogne(nt)... Il faut tenir une buvette ;
c’est qui qui s’y frotte ?... Monique, gagné ! Y compris pieds nus dans la boue après un gros
orage... Le Président du CFD adore le gâteau chocolat châtaigne et voudrait le faire partager
à tous les participants de la transhumance, du Total Festum, du Retour d’estive ; qui c’est qui
s’y colle ?... Monique !!... Il faut aider des personnes handicapées et les transporter ; qui c’est qui
s’y colle ?... Monique ! Encore gagné !!... On cherche une secrétaire au CFD ; qui est candidate ?...
Monique, bien sur !!... Ah ! Vous tournez le dos et vous voyez des gens qui chuchotent sur votre
compte et bien là vous n’y verrez jamais Monique. Mieux, c’est le genre de sujet qui l’agace
et sans prendre partie elle va couper court à la discussion pour l’amener sur un autre sujet
dans le style : ”bon ! Si on parlait d’autre chose, hein ???...”

Et il y a Jean... Là aussi, pas d’esbroufe, mais l’œil est toujours vigilant. Si Jean est fatigué ?...
Monique est là ! Il a besoin de soutien ?... Elle l’a vu et vient lui prêter main forte. Elle le couve
véritablement du regard. Mais si... Mais si... !!!

Alors : assistante familiale ? Maman ? Sans doute les deux, mais pour tout cela, Monique, tu
mérites amplement ce CFD d’honneur !!!”

Alors Guy, président de l’association ”Du CéFéDé à La ligne verte”, s’est fait un plaisir de nommer
le CFD d’honneur 2012 qu’il a surnommé ”Roger le Réboussié 1er” afin qu’il remette à Monique
le CFD d’honneur 2013. 

Guy Benoit

CFD d’honneur 2013



Comme annoncé lors de notre assemblée générale, un tronçon de Ligne verte
a été ouvert sous le skite Sainte Foy et permet de rejoindre la Devèze. Cette ou-
verture a été possible grâce au soutien des moines orthodoxes du skite, Frères
Jean et Joseph, qui soutiennent ardemment ce projet, mais aussi grâce au tra-
vail de 5 ou 6 bénévoles de notre association dont Patrick Priotto, restaurateur
à La Devèze. Encore une journée de peaufinage et ce chemin sera opérationnel !
Nos bénévoles ont fait des émules puisque des personnes de Vézenobres se
sont jointes à nous. La 2ème journée de travail fut réalisée sur le tronçon situé
entre la gare de St-Julien des Points depuis le TAC et le skite. Dans cette portion
restent un passage délicat à franchir mais réalisable par notre équipe, ainsi que
le débroussaillage d’une portion de 100 mètres. Une grosse journée avec une grosse équipe et nous devrions pouvoir ouvrir ce tronçon
et pourquoi pas une balade inauguratrice couplée avec une animation du TAC cet été ?...
Un merci particulier à Denis et Michel qui se sont particuliè-
rement investis. Quel plaisir de compter des membres comme
eux. Par ce travail nous faisons faire des économies au Syndicat
mixte de la Ligne verte et par là même aux communes,
mais surtout nous maintenons l’idée de ”Ligne verte” à flots
et l’obligation de résultat chez nos élus.
A la mi-août, une journée de travail sera consacrée à l’église
de St-Julien d’Arpaon.
Vous êtes intéressés pour venir travailler avec nous ?
Contactez-nous au 06 52 92 07 81.

Guy Benoit

Randonnée du Col des Abeilles

Cette randonnée, c’est un point de vue
quasi permanent sur les Cévennes !
Départ : le Col de Jalcreste
Durée : 3h30 environ
Distance : 9 km environ

A noter :  l'association a édité en 2010 un dépliant intitulé 
”Autour de la Ligne Verte”, qui recense de manière quasi exhaustive ran-
données, patrimoine et loisirs autour de l'ancien tracé du CFD. 
Pour se le procurer, s'adresser aux Offices du tourisme 
ou à l'association.

Continuer ainsi jusqu’à la croix de Bourrel.    

Sentier de Petite Randonnée (PR, balisé jaune) balisé par le Parc
national des Cévennes (Fiche n°4 du topoguide édité par le Sivom
de la Vallée Longue), il présente l’intérêt de la découverte de trois
vallées cévenoles par une draille ancestrale et suivant la ligne de
partage des eaux. 
Au col, sur la route en direction de St-Germain de Calberte,  pren-
dre la route bétonnée à droite. L’itinéraire suit d’abord la draille
du Languedoc. Après une montée très aide, suivre le sentier à
gauche qui débouche sur une crête rocheuse d’où on peut obser-
ver le panorama qui s’ouvre sur la Vallée Longue. L’itinéraire
continue sur la draille en laissant à droite un coupe-feu pour at-
teindre le sommet du Cayla, point de rencontre de la draille de
St Jean du Gard par le Col des Abeilles et de la draille du Langue-
doc venant d’Anduze.  Après le col, descendre à gauche par la
draille. Après une première descente, laisser un chemin à droite
et continuer en face pour atteindre un replat. Au bas de la se-
conde descente, obliquer à droite, sur un chemin qui va rejoindre
une piste, qu’il faut suivre à droite pour monter au Col des
Abeilles*. Au Col, prendre le chemin en face qui rejoint une large
piste forestière que l’on emprunte à droite, sans prendre les che-
mins adjacents, pour rejoindre, par la maison forestière de Sol-
péran, la route située sous le col de Jalcreste.

*Le toponyme ”abeilles” pourrait être un dérivé d’abeliér qui dé-
signe la réunion de plusieurs troupeaux, peut être par similitude
entre le bourdonnement des abeilles et celui des cloches des trou-
peaux entendues de loin. Il serait alors lié au passage des trou-
peaux sur la draille
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Pour trouver la voie...
Notre association ouvre un chemin
entre Ste Cécile et La Devèze

Rand’au 
Col des Abeilles
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Ligne d’horizon

Point, à La Ligne...

Suite aux élections municipales, les conseils municipaux des douze Communes membres ont réélu les délégués et suppléants pour le syn-
dicat mixte de la Ligne verte des Cévennes, les délégués et suppléants du Conseil général restent inchangés.
Les délégués ont été convoqués le 30 avril 2014 pour mettre en place le nouveau bureau. Un tour de table nous a permis de faire connais-
sance et de constater un dynamisme et une volonté de faire aboutir ce projet, en prenant bien en compte les problèmes qui nous restent
à résoudre. 

Les délégués pour le Conseil général : Jean-Paul POURQUIER Président du CG, Alain ARGILIER Conseiller général de Florac, Robert AIGOIN
Conseiller général de Saint-Germain de Calberte. 
Les délégués pour les Communes : Claudie LAGRAVE-DIGARO Conseillère municipale de Florac, Romain PASCAL Conseil municipal de la
Salle Prunet, Jean GUITTARD Conseiller municipal de Saint-Julien d’Arpaon, Etienne VION Adjoint au Maire de Barre des Cévennes, Michel
ARNAL Adjoint au Maire de Cassagnas, Marcel POUDEVIGNE Maire de Saint-Privat de Vallongue, Jacques HUGON Adjoint au Maire de Saint-
Frézal de Ventalon, Marc VILLARET Conseiller du Collet de Dèze, André DELEUZE Maire de Saint-Julien des Points, Loïc JEANJEAN Conseiller
municipal de Saint-Andéol de Clerguemort, Guy BENOIT Conseiller municipal de Sainte-Cécile d’Andorge. Il faut ajouter les 2 suppléants
de chaque délégué très souvent sollicités. 
Jacques HUGON le doyen de la séance a procédé à l’élection du Président ; Marcel POUDEVIGNE a été réélu, ont été élus Vice-présidents
André DELEUZE pour la Vallée longue et Jean GUITTARD pour la Vallée de la Mimente, Guy BENOIT et Robert AIGOIN ont été élus membres
du Bureau.

Le Budget 2014 a été examiné  les dépenses de fonctionnement s’élèvent à 10.182 € elles sont couvertes par l’excédent 2013, en investis-
sement les dépenses budgétées en 2014 sont de 141.927 € pour l’acquisition de foncier et les honoraires des bureaux d’études, les recettes:
la contribution des Communes de 19.824 €, la contribution du Conseil général 29.736 €, le virement de la section fonctionnement de 4.000
€, plus, l’excédent 2013 qui équilibre les dépenses d’investissement. Le budget 2014 a été voté à l’unanimité.

Au cours de la réunion divers problème ont été évoqués :
• Frédéric FRAZZONI le suppléant de  Claudie LAGRAVE-DIGARO de la commune de Florac met en avant la dangerosité d’une partie du par-
cours sur Florac. Il expose rapidement son concept pour éviter la route national, un rendez-vous est pris pour se rendre sur place.
• Guy BENOIT expose ses difficultés pour négocier l’achat de
quelques parcelles sur l’emprise de la Ligne verte qui appartiennent
encore à la COMPAGNIE des CHEMINS de FER DEPARTEMENTAUX,
cette compagnie a toujours une activité dans le secteur du transport
terrestre.
Merci aux bénévoles qui débroussaillent un passage difficile sur la
Commune de Saint-Julien des Points, merci aussi à Frère Jean qui au-
torise la Ligne verte de passer sur la propriété du SKITE SAINTE FOY,
cela permet de résoudre un des points ou l‘emprise du CFD a disparu
au profit de la RN 106.

Une réunion est prévue le mercredi 28 mai 2014 à Saint Privat de
Vallongue, les Bureaux d’études présenteront aux Communes
l’avant-projet de la Ligne verte, il appartiendra ensuite à chaque
Commune de donner son avis, de proposer d’autres solutions si né-
cessaire, pour mettre au point ce projet. Je suis convaincu que le dy-
namisme, la volonté, la solidarité de notre équipe feront aboutir ce
projet.

Marcel Poudevigne

Renouvellement 
du Comité syndical et vote du budget 2014

Points rencontres
de la Ligne verte...
Pour tous les repas réservation obligatoire.
Vous pouvez aussi réclamer le dépliant randonnée 
édité par notre asso. dans les OT.

Sam. 6 et dim. 7 juin : Les Ayres

Fête de la Transhumance et Total festum
Samedi 7 juin
• 7h3o à Prentigarde : Accueil des marcheurs, topographie des lieux.
Rando derrière troupeau.
• 12h3o aux Ayres : Repas avec agneau grillé (14€ adulte, 10€ enfant), jeux
divers (quilles, courses en sac, tir à la corde...). 
• Débats café occitan, Animations musicales avec ”Les Borruts”,
”Cévenniks”, ”Momon”.
• 19h3o aux Ayres : Repas du soir (12€ adulte, 8€ enf ). Balèti avec ”Les
Borruts” et ”Cévenniks”. Forfait 2 repas : 22€ adulte, 15€ enf ).
Dimanche juin
• 19h3o aux Ayres : Balade contée en occitan.

20 juillet : aux 3 Fayards

• Départs multiples (Cassagnas, le Sapet, Pont de Montvert, etc…)
et convergence vers Les 3 Fayards.



Ligne de vie

Et pourquoi... pas toi ?

Vaquí un poèma de Marcèl Liquièira (1893-
1980) sortit de Sant German de Calberta.

Tota sa vida durant faguèt l'escòla a Sant An-
drieu de Lanciza (1920-1950). Escribèt un molon
de poèmas en frances e en occitan pescats dins la
vida de son canton.
La pesca es tirat d'un recuèlh En Cévennes.

Andrieveta

Voici un poème de Marcel Liquière (1893-1980) né à
Saint Germain de Calberte. 

Il fut instituteur (de 1920 à 1950) à Saint André de Lancize.
Il écrivit de nombreux poèmes en français et en occitan ins-
pirés par la vie de ce coin des Cévennes.
La pêche est tiré du recueil En Cévennes.

Andrée

Infos et réservations :
Tél : 06 52 92 07 81 ou 04 66 54 91 83
Site : www.ducfdalaligneverte.com 
E-mail : ducfdalaligneverte@yahoo.fr 
Du Céfédé à la Ligne Verte. Mairie. 48240 St Privat de Vallongue

Connaissance et développement 
de la langue et de la culture occitanes

27 juillet : St-Privat de Vallongue

Fêtes du CéFéDé
• 9h : Rando, départ au village.
• 9h - 12h : Marché de producteurs.
• 12h : Repas avec cochon grillé (14€ adulte, 10€ enfant), animations musi-
cales, buvette. 
• 15h : Concours de boules.

8 août : Salle Prunet

Veillée contes, lectures & musique (salle municipale)
• Thématique : ”Les chemins de randonnée”.
• Exposition sur ”Les chemins de l’histoire et le CFD”.

9 août : La Salle Prunet

Chemins de traverses (un festival de randonnées pédestres)
• 8h3o : 2 rando pédestres à la journée départ 8H3o (15 et 25 km)
• 8h3o : Rando pédestre découverte botanique avec David Dickinson , 
• 13h3o : Rando pédestre Chemin Marthe Boissier (10km)
• 13h3o : Randonnée VTT (15km)
• Soirée : Buvette, repas (15€ adulte, 10€ enfant), animation musicale
ambiance country, hommage surprise. 

23 aoùt : Champlong le Bougès

”La Nuit des Camisards”
• 16h : Rando souvenir aux 3 Fayards, Retour et restauration.
• 20h3o : Début du spectacle ”La nuit des camisards” de Lionnel Astier.
• 22h : Vin chaud, intervention Patrick Cabanel, débat avec les
spectateurs. 
Réservation : OT du Pont de Montvert : n° 04 66 45 81 94 (au plus tôt).

14 sept. : St-Privat de Vallongue

”Commémoration de Champdomergue”
• 8h15 : Rando.   
• 10h3o : Culte
• 11h15 : Conférences historiques.    
• 12h3o : Repas (Aligot de l’Aubrac), concert chorales.

7 au 11 nov. : Cassagnas

Participation aux 20 ans du Stevenson
• Projection film, tenue de stands.

Ste-Cécile d’A. / St-Andéol de Cl.

Retour d’estive
Suspendu en 2014, mais c’est pour mieux vous retrouver en 2015 !!

Tous les mercredi : St-Privat de V.

Cours d’occitan : Salle Dussaut, durant l’année scolaire.
Journées de travail bénévoles : voir en ligne sur site internet.



PubLigne-infos

Note de l’équipe

Si vous souhaitez :
• apporter commentaires, avis, suggestions 
par rapport à l'un des articles du bulletin, 
vous pouvez nous écrire par courrier postal 
au siège social de l'association
ou par courrier électronique à :

ducfdalaligneverte@yahoo.fr 
• apporter votre soutien à l'association 
au travers d'une adhésion (10 € par personne),
en adressant votre règlement par chèque 
au siège social de l'association.

Bulletin édité par  :
l'association ”Du CéFéDé à La Ligne Verte”.

Siège social : Mairie 48240 St Privat de Vallongue.

Site Internet : www.ducfdalaligneverte.com
Le bulletin y sera téléchargeable en ligne
à partir du 1er juin 2014.

Responsable de la publication : Guy Benoit.
Comité de rédaction : Guy Benoit, Laurent Aiglon, 
Sylvie Chabrol, Marcel Poudevigne, Andrée Agul-
hon, Monique Poudevigne et Pierre Schmitt.
Conception maquette et mise en page : 
Sylvie Chabrol et Pierre Schmitt.
Visuel de couverture : Pierre Schmitt.

Imprimé avec le soutien d'ERDF-Lozère
et distribué gracieusement en Vallée Longue 
grâce au partenariat de La Poste du Collet de Dèze.

Arrivés du Pas de Calais pour une reconversion professionnelle totale, qu’ils qualifient eux-
mêmes de ”réussie”, il y a 8 ans, Isabelle et Frédéric Joly accueillent vacanciers et randonneurs
dans un cadre idyllique à St Julien d’Arpaon : bâtisse de caractère datant du XVIIème siècle
qui domine la Mimente, verdure en abondance, mais aussi pour les amateurs de détente,
piscine chauffée et jacuzzi extérieur. 

Le Domaine des Trois Tilleuls est labellisé ”Gites de France 2 épis” ; il offre cinq chambres,
trois gîtes indépendants, et depuis 2009, trois roulottes, soit une capacité totale d’environ
quarante places. La table d’hôte du soir, uniquement ouverte à la clientèle, complète cette
offre pour les particuliers ou les groupes. Des ânes et des poneys permettent aux familles
des découvertes aux alentours. 
Ouvert d’avril à Toussaint, idéalement situé au cœur du Parc national des Cévennes, sur le
parcours du Stevenson (mais ce n’est pas sa clientèle majoritaire et ce n’est pas un gîte
d’étape), à proximité de la N106, le développement d’activités autour de la Ligne Verte serait
un atout supplémentaire indéniable pour les deux gérants, qui même si le travail ne manque
pas, réfléchissent
constamment à amé-
liorer l’existant et sont
très satisfaits de leur
nouvelle vie dans
notre région.

Renseignements : 
04 66 45 25 94
www.les3tilleuls.com
info@les3tilleuls.com

Sylvie Chabrol

Le coin de la boutique
Vous pouvez faire quelques acquisitions-souvenirs auprès de la boutique CFD 2014 : 
• DVD Champdomergue et Festivités 2010-2011 : 10€
• DVD Champdomergue et Transhumance 2012 : 10€
• DVD mémoire du CFD et Festivités : 10€
• Livre sur la Ligne verte (R. Lagrave) : 4€
• Sac en toile avec logo CFD :  5€
• Aquarelles A4 :  0,5o€/ l’unité
• Tee-shirt centenaire :  4€
• Tee-shirt avec logo CFD 2013 :  6€
• Carte postale du CFD : 0,2o€/l’unité

2€ le lot de 16 cartes
Les frais d’envois ne sont pas compris dans les tarifs. Vous pouvez retirer vos livraisons auprès de :

- Marcel Poudevigne à Saint-Privat de Vallongue (06 83 89 79 44), 
- ou de Guy Benoit à Sainte-Cécile d’Andorge (06 52 92 07 81).

De même :
• Prêt-à-poster : Vous pouvez poster vos courriers 

avec l’enveloppe pré-timbrée de la Ligne Verte 
(à réclamer à votre bureau de Poste). Tarif : 0.92€ l’unité, 8.9o€ les 10.

• DVD Montage photo Transhumance 2011 : 10€. 
Association Pargaïa - Pierre Schmitt : 06 75 20 99 26 
(une partie du montant est reversée aux bergers).

Appel à témoins

Le comité de rédaction recherche des rédacteurs 
dans chaque commune pour mieux diversifier les
sources d’infos dans notre Lien. N’ayez aucun
complexe, il suffit de raconter ou simplement
informer, avec vos propres mots.

Pour ceux et celles qui auraient l’envie de
nous soutenir d’une manière ou d’une autre,
vous pouvez nous contacter au :
06 52 92 07 81  ou guybenoit2@free.fr

Publi-info

Le Domaine des Tilleuls
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